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J E U 

Distribution de Ballons aux Enfants 
pour tout achat supérieur à 20 fr. 

POUR VOS ACHATS DE 

PROFITE/. DES PRIX 
VRAIMENT SENSATIONNELS 

de notre 
X K CATALOGIB DE PltnvTEMPS :: 

NOS MAGASINS SERONT OUVERTS 
Dimanche 28 jusqu'à midi 

l'expression de oe sentiment et d'ajbubsr qu'Elfe 
garderait" de cette journée, un souvenir inou­
bliable. II m'est «cnnnbte de m'aoquitter du mes­
sage de ma Souveraine. 

» Agréez, etc.. m 

UNE PÉTITION DES PÊCHEURS 
A LA LIGNE OU NORD 

Des (Jélégués de la Fédération du Nord des 
pêcheurs a la ligne conduit» per M. Constant 
Crapez, président, ont été reçus hier, a 15 lu, 
à 1» Préfecture du Nord par M. Hudelo. 

Us ont remis au Préfet, une pétition dans l i -
quelle il* protestent contre la réduction d'une 
subvention. M. Hudelo a promis de transmettra 
cette pétition h Paris, le soir même. 

Dans notre compte-rendu de rassemblée géné­
rale de la Fédération du Nord des pêcheurs a ' t 
liane, notas avons dit que les pêcheurs s'étaient 
émus de la réduction de 25.000 tr. à lx.000 fr. 'i 
sa subvention qui leur est accordée par IÏItui 
pour leur budget mobile. 

3Ô.F?UE GRANDC-CHAUSSÉE.LILLE 

Le Congrès Fédéral 
des Travailleurs 

des Chemins de fer 
Ls T Congres de la Fédération Confédérale 

des truv ai Heurs îles ctemins de 1er s'est ou­
vert hier matin, à Paris. 

Un ordre du jour présenté par les délégués 
de Paris-Etat demande l'envoi d'une déléga­
tion auprès du Président du Conseil pour l'en­
tretenir des revendications du personnel des 
chemins de fer, notumim-nt des salaires, du 
respect de l'amnistie et principalement des ré­
intégrations des révoqués. 

Cet ordre du jour est adopté. 
Les délégués abordent ensuite la discussion 

du rapport mural, ce rapport passe en revue 
racuon de la Fédération depuis le Congrès de 
1984 et constate, une autmientation très impor­
tante du nomhre .les syndicats et des effectifs. 
Ce rapport est adopté à l'unanimité moins trois 
voix. 

Ls rapporteur de la Commission de vérifl-
estion des inandtits rend compte que lUO délé­
gués représentant 364 syndicats assistent au 
Congrès. 

Pour la Foire Commerciale 
de Lille 

LE CHEMIN DE FER DU NORD 
CONSENT DES AVANTAGES 

AU PUBLIC 
A l'oomsioh de la Foire de Lille qui se tien­

dra oette année du 3 au 18 Avril, sur le Champ 
de Mars, et revêtira le caractère de Foire inter­
nationale, le Chemin de fer du Nord, pour per­
mettre au Public de se rendre à cette manifes­
tation, a consenti les facilités suivantes : 

. 1* Exposants et leur personnel. — Délivrance 
à dater de ce jour, de billets d'aller et retour 
peur Lille, exceptionnellement -valables' au re­
tour jusqu'au 18 Avril inclus. 

yr visiteur*. Délivrance a partir du 2 Avril 
dans toutes les *sarcs du Réseau, d(i billets 
d'aller et retour pour Lille, valables jusqu'au 
19 Avril inclus. 

3* M&rchnruiises. — Les marchandises ad-
mises à figurer à la -Foire seront transportées 
aux conditions des tarifs spéciaux C.V. 29129 
et P-V. 29/129, chapitre III mii comportent la 
perception de la taxe entière a l'aller et la 
gratuité au retour. 

FLACON GRATIS 
D'UN REMÈDE 

CONTRE L'ECZÉMA 
• o s » p o u v e z arrêter ce t te terrible démangea i son 

causer par l'eczéma o u toute» autres maladies de 
l s peau en d e u x secondes . Cela paraît incroyable , 
•sait, c u l vrai. Les premières groutte» du R £ -
MKDK D. D . D . appl iquées d i rec tement sur le mal 
feront cesser ins tantanément la p lus terrible dé-
Sfiangeaison o u irritat ion de la peau , car il pénètre 
p r o f o n d é m e n t dans les pores , t u e l e s g e r m e s de lu 
Maladie, et la isse la peau saiue e t pure . Le R E -
f f X D E D. D . D . fait disparaître l 'eczéma, psor ias i s , 
• l a i e s des jambes et toutes autres malad i f s de la 
• e a u et d u cuir cheve lu II ne m a n q u e jamais de 
Sonner un s o u l a g e m e n t , p o u r q u o i retarder a lors ? 
Le R E M E D E D. D . D. es t invis ib le quand appl iqué , 

Ct un l iquide , p a s u n e p o m m a d e , et ne sal i t pas 
l inge . 

Envoyez aujourd'hui p o u r u n flacon d'essai «ra­
tait a pharmai ie S c o t t , 3 8 , r u e d u M o n t - T h a S o r , 
P a r i s . • » 

Le R E M E D E D. D . D , chez tous l e s pharmaciens 
à 3 fr. 50 le flacon. 

APRES LA VISITE DE LA REINE 
L DES BELGES A LILLE 

M. Hudelo. préfet du Nord, vient de recevoir 
Ae M. le baron de Ouii'iér d'Hestroy. ambassa­
deur de Belgique a Paris, la lettre suivante : 

. Monsieur le PréJet, 

• l a population de Lille a fait à la Reine des 
Belges un accueil chaleureux et même émouvant. 
Avant son départ Sa Majesté a eu l'occasion de 
vous dire oomme Elle en avait été touchée : Elle 
m'a Chargé de l'honneur de vous renouveler 

RtDIO-PARIS. 95. — M h. 30 -. 1. Hou Hou, W»*-
r.he ; 2. Las roses du Del Age, Intermezzo ; 8. •»•»-
mance, solo d e violon ; 4. Klang Sou ; 5. Dao> "* 
laiurueur d u soir ; B. Sérénade, solo de violon­
cel le ; 7. Symphonie Jazz,- fox trot ; 8. La Bohè­
m e , fantais ie ; a. Danse mys t ique ; 10. Tenups pas­
sés , m e n u e t ; i l . Aubade, solo de v io lon ; 12. Re­
m e m b r a n t e , mé lod ie ; 13. Adagio , so lo d e violon­
cel le ; 14. Nocturne ; 15. Les f iançai l l es de Suzefc. 
fantaisie. . — 16 h. 45 : l 'heure classWme : causer ie 
sur • Molière e t le Misanthrope » (Gavotte variée ; 
Menuet et Gigue de l a i r e part i ta : Marche tur­
que , chef-d'œuvre c lass ique. — 90 h. lu : Espéranto 
e t comptabi l i té . — 20 h . 30 : 1. a) P la i s i r d 'amour 
*)' Ariette ; 3. Le Crstne ; 3. ai Les pet i t s perce-
ï i e l g e : b> L'Ile inconnu» ; 4. Le Pardon ; 5. a) 
Mai ; b) Roses d ' i spahan ; 6. P o è m e ; 7. Chansons 
de Jacques Nam : 8. P h r y n é , opéra-comique. 

LONDRES — 14 heures : S i g n a u x horaires ; 
Gramophone . — 16 h. 15 : Concours d u Trocadéro. 
— 17 h. ils : Pour les enfants ; Son de piano, 
histoires. — i s b . : Concert. — 92 h. 80 A 24 h : 
Danses . * 

nAVF.NTRY. - U h. t 19 h. : Quatuor. — « h.: 
iRécitat d'orgue. — 13 4 34 b . : P r o g r a m m e de 
Londres . 

S T E T I E N N E - ^ •fiêrntnfoguM efl artsoyé graluJiLerwsni 

VALENCtENrTES, 9t. — M a r s M M i best iaux. — 
Bœufs , i r e qual i té (au kilo de v i a n d e nette) , g.so ; 
Ce. 8.70 ; Se, 7.50 ; génisse», 1rs qua l i t é 10 fr. i 
ce, 9 tr. ; vaches . i re qua l i t é 9 20 ; 2e, 8 fr . : 
3e, 6.9». 

Les cours se maint i ennent fermement avec u n e 
fiacllité d'autant p lus g r a n d e q u e le bétail exposé 
e n vente e s t en nombre e x t r ê m e m e n t réduit de 
l ieaucoup en dessous d e s besoins d e l a consomma­
t ion toute restreinte qu'e l le soit . 

Les prix a u k i lo vif peuvent varier selon l a 
conformation, le rendement , l a qual i té , entre 4.75 
S 6 fr. l e k i lo p o u r l e s boeufs. 

Bulletin Economique 
PARIS. (Halles Centrales). 93. — Viande*. — 

B œ u f s quart ier derr ière u à 20 ; devant. 3 à 
§>.70 ; a l o y a u 7 S 44.50 : cuisses 5 A 8.50 ; veaux : 
•ire qual i té 11.30A 13.90 : 06. 9.35 S ll.SO ; 3e, 6-55 
à 9.70 ; moutons : i re qual i té 12 S 13.80 ; Se, 8 
a 11.90 ; 3e, 7 a S.70 ; g igots tncoté ; carres parés 
[7 M a 19 ; porcs entier» ou demis , i r e qual i té , 
90.80 h 11.50 : «e, 8.50 à 15.70 ; filets 9 S 14 ; 
Jambons 9.50 à 14. 

Beurres . — Centrifuge J« à t a . » ; Bretagne 11 
S 1950 ; Charente-Poitou 12 a 22 : m a r c h a n d s Nor­
m a n d i e 14 à 19 ; Bretagne» 8 fc 13. 

t su f s . _ Normandie 500 a 570 le mi l l e : choix 
450 à 490 ; Bretagne 430 S 470 ; autres 400 A 420. 

F r u m i i M . — Camembert Normandie 110 S 375 -, 
d ivers 105 à 2»0 : Pont-1'Evéque 160 à 870. 

v s l a l i l M . — Canards rouenna i s 45 S 52 ; f erme 
12 a 14 : poule t s 15 a 23 : poules Bre tagne 12 a 
îû.50 

Poissons — Barbues 7 A 18 ! bars 12 à 20 : ho­
m a r d s 25 à 32 ; langoustes 30 ; maquereaux 2.75 
A 3.25 ; morues sa lées 3 * 6 ; ra i e s 2 A 3 25 ; 
sardine* salées 15 S 25 ; soles 14 à 90 ; portugaises 
14 à 22. 

PARIS (BouTse du Commerce). M. — Sueras. — 
f'ourant 247. 2*6.50. 246 ; avri l 246 ; m a l 260, 
^•"•-o 940 9*0.5» ; 3 d'avril 249.50 ; 3 de m a l 

• M •»(!» min 9F.4, 250.50 : 3 d'octobre, 
•S t . il; * d e n o v e m b r e 935. Tous paye» Tendance 

LA VII.LETTE. 23. — Marché s u s m u i . — On 
rote : au kilo (v iande nette.) : 1rs qua l i t é 14 -, 
Ce. 13 ; 3e. 10.40 : prix e x t r ê m e s 6 6 0 S 15.10. — 
Au ki lo (poids vif) : are qual i t é 8.40 ; 2e. 7.80 ; 
• t . S.TI ; prix ex trêmes 5.90 s B-M. — Tendance 
bonne. 

LE HAVRE. 2*. — Clôture. — Oafaa. — T e n d a n c e 
soutenue ; t entes 3.08O sacs. — Mars 666. avri l 
68*. mai «77, Juin 604. Juillet 660 a o û t 654, sep­
tembre «45 octobre «37, novembre 629.50. décembre 
620. Janvier 612.50. février 618. 

POUR CONSERVER V O S CHARMES 

Mesdames, évitez de grossir. Une boisson de 
régime .vous permet une; constasxts> et fraîche 
jeunesse. Prenez une tasse de THÉ de GOA S 
chaque repas. — I * THH de IMia de-trouve dans 
toutes les pharmacies. La boite-**-**. —4— 

MARCHES DE LA REGION 
Beurra. — Valenc iènnes 

Siautmont 90 ; Caudry 
10.50 ; Béthune 19.50 à 21, 

Œuf». — v a l e n c i e n n e s 0 4 0 pièce H a u t m o n t 0.50 
Le Cateau 0.46 ; Caudry 6.40 l a douza ine ; Bé­
thune 12 & 13 les 26. 

Pommes da> terre. — Val sne i enoes Osé k 0.70 le 
fcilo : H a u t m o n t 0.7S ; Le CateaJu 0.60 S 0 60 ; 
Caudrv 0.75 ; Bétnune 0.60. 

Volaille*. — Poule t s : Valenciènnes 18 t 95 
pièce ; H a u t m o n t 18 * 90 ; Le Cateau 18 S 99 ; 
Bé thune 35 k 45 l a couple . 

MLLE. (Halle» Centrales). — Cours m o y e n des 
Ventes en gros à l a d a t e d u M m a r s 1626. 

Volailles «t gibier*. — 1-apin dépoui l lé 9.50 à 
11.50 le ki lo ; poule 10 à 11.50 ; poulet f in 18 a 
S? ; c a n a r d 10 A U' ;laptn de g a r e n n e 7 S 10 
pièce. 

Beurr* et œuf*. — Beurre des Flandres 20 S 21 
le kilo -, œ u f s des F l a n d r e s 50 S 55 l e cent . 

Fromages. — Maroil les 7.50 pièce ; Camembert 
île m a r q u e 3.60 ; ord ina ire 0.25 Brie 8.50 à 6 
l e k i lo : Qruvère 16.50 à 16 : Port Salut 6.50 à 
10 i Hol lande 8.50 à 17 ; Roquefort véritable 16 ; 
Dieu d'Auvergno 14 S t* ; Fermier d e s F landres 
10.50 ; Pont l'Evoque 3.75 pièce. 

Fruits et primeurs . — Oranges 1.75 à 2.50 l e k i l o 
c i t rons 30 a 40 l e cent ; dattes 5 a 6 te k i lo ; 
m a n d a r i n e s 1.75 à 2.30 ; asperges 8 S 9 l a botte ; 
fl-rues 3 50 l e k i lo ; pommes 1.20 S 9 ; bananes 
0.55 pièce. 

Légumes sec*. — Lingots 960 S 280 les 100 kilos ; 
chevriers verts 320 à 350 ; pet i t s pois décort iqués 
310 ; petits pois casses 270 a 260. 

Légumes. — Salade d e blé (mâches) 8.95 i 4.50 
le ki lo ; betteraves rouges cu l tes i.so ; chicorée 
de Bruxel les 3 ; a i l s 4.50 à 5 : carottes 80 à 80 
l e s 100 kilos ; c h o u x de Bruxe l l e s 1 à 1 75 le k i l o : 
c h o u x rouges 12 a 18 l a douzaine ; c h o u x ver t s 
13 A 26 ; c h o u x f leurs 34 A 16 ; cresson les 12 
bottes 8 à 8 50 ; l e k i lo 2.50 ; «pinards 2 S 9.60; 
vrienone 86 à 100 les 100 ki los ; écbalottea 150 à 
•1 7T, le ki lo ; sals if is 3.50 la bot te ; potiron 0.60 a 
il le ki lo ; osei l le 4 k 5: potzvaiiT t.95 à 3 l e 
facheau : pommas d e terre ordinaires 50 à 69 lés 
MO ki los ; l ongues jaunes 54 a 56 ; barbe de canu-
r i n 4 a 4.50 l e ki lo : navets eo a 90 les 100 ki los : 
la i tues d u Midi 8 a 6 la douza ine ; art ichauts 13 

V 15 : céleri-rave 15 fc 35 l e s 19 tètes ; persil 9 k 
( 0 le k i lo ; cerfeuil 3 k 4 les >13 bottes : rad i s 
fi 4 8 : n o m m e s d e terre nouve l l e s 925 k 950 les 
100 ki los : carottes nouve l les 225 k 250 ; la i tues 
.lu couche u k t» l a douza ine ; pissenlit» verts 1.50 
k 3 l e ki lo . 

p o i u o n de mer. — s o l e s u k 17 le k i lo ; ra ies 
(1 k 1.50 : maquereaux 2 KO k 4 : p l i es 1 50 à 4 ; 
m e r l a n s 0.75 k 2 ; l imandes 050 à 3.50 ; rougets 
.0.50 k 9 : cab i l lauds 1 75 a 2.50 : mer luches 140 k 
e . dorade» t-95 : plonges 1 à 1.95 ; c h i e n s d e m e r 
1.25. 

Marchés de Lille du 24 Mars 
TEMPÉRATURE 

Toujours te temps rad ieux ; malheureusement . 
depui s quatre Jours, n o u s avons u n e v a g u e de 
f i o l d , retour offensif de l 'hiver, qu i se fait de 
n o u v e a u crue l lement sentir par des ge lées trop 
v ives pour la saison où nous sommes, surtout 
après l e s Journées pr lntanlères q u e n o u s avion» 
e u u n peu trou précoaes. i l e n résulte un g r a n d 
préjudice» s inon a u x récoltes d e céréales en terre, 
t o u t a u m o i n s pour les n ia lheurem. arbres frui­
t iers , dont cer ta ins étalent déjà en floraison. Es­
pérons qu'un temps plus doux v iendra ca lmer les 
cra in tes <p'us ou moins fondées q u e ce temps hi­
verna l fait naître . 

Blés. — Retour offensif d e la h a u œ , co ïnc idant 
ajvec l e retour, n o n m o i n s offensif, de la hausse 
d e s changes . Ces c irconstances . Jointes a u x tra­
v a u x des c h a m p s qui absorbent partout la cul tu­
re, font raréfier d a v a n t a g e toutes les offres. Il 
f a u t d o n c coter aujourd 'hu i l a m o y e n n e des blés, 
départ Nord o u Pas-de-Calais de 150 k 15e départ 
j o u r les 74 ki los et 164 pour les 75 kilos Ceux de 
l a Somme, Oise, Aisne «variant d e 1 k 9 fr. d e 
m o i n s . Quant a u x hauts poids, Ils obt iennent 
d o haut s cours . Jusque 155-156 Arras-Cambral ou 
l a rég ion . 

s e n s . — T e n d a n c e l égèrement mei l leure ; l e s 
ordina ires var iant de 61 a 62.50 départ ; l e s bon­
n e s qua l i t é s 63 à S i départ . 

Farine». — Sans affaires , faute d'é lments suffi­
sants . La meuner i e n'est p a s vendeur a u prix die 
la taxe:' La boulangerie at tend. 

Selgfs», — L'art ic le se réve i l l e pénib lement 
toutefois u h ton légèrement m i e u x soutenu vers 
63-94 départ s u i v a n t rég ions 

Orges, — Vente toujours fort laborieuse e n bras­
ser ie : e scourgeons c a l m e s de 98 à too départ ; 
orges de brasserie 105 k 110 ; orges de mouture 
60 à 100. 

Mal». — Permets : P l a t a disponible et avril 
SO4JS0 a 105 : les 6 d e Juillet sont t enus îor k 
108 : peu d'affaires. 

Avoine*. — Fermes : jaunes-blanches ind igènes 
102-109.50 départ blanches , 103-103.50. Avoines 
é trangères soutenues S 90 p o u r les mixed e t 104 
p o u r P la ta c l ipped. 

TEXTILES 
Lin». — F.n l in d e p a y s e t de Belgique, o n note 

quelques opérat ions k d e s pr ix s a n s grand c h a n ­
g e m e n t . En l ins de Russie, l es cours restent fer­
m e s k l 'origine et ca lmes sur place en ra ison des 
g r o s a c h a t s effectués l a s e m a i n e dernière. 

En fi ls d e Un, on enreg is tre d'assez bonnes af-
ï a i r e s a prix Termes m a l g r é l a hausse de la l ivre. 
X a f i lature «e montre très réservés pour l e mo­
m e n t . 

Ooten. — Le v o t o n brut est e n hausse sur le 
(marché d u Havre par su i t e d e l a tenue des 
c h a n g e s . Affaires ca lmes . 

En fi ls d e coton , o n note que lques opérat ions 
Si l ivraison é lo ignée k des prix très fermes. La 
bob ine 20 est cotée de 29.75 k 33.50. 

E n toile, le marché enregis tre u n e bonne de­
m a n d e k d e s cours u * s fermes 

' ^ n s i * ï e ' i n t e r a * i \ . , . 
lest compensé par l a h a u s s e de l a l l r e . i l se" traita 
pourtant que lques petites affaires. 

Juts . — En Jute l a tendance e s t l a m ê m e que 
p o u r l e chanvre , l e s cours baissent k l'orurine 
m a i s l a nausée de l a l ivre compense le recul . P e u 
d'affaires. 

Le m a r c h é est carme e n fil d e iu t e m a i s l es pr ix 
Testent fermes sur l s base d e 875 le k i lo pour l a 
t u a i n e G. 

DIVERS 
Houblon*. — On enregis tre sur le m a r c h é u n s 

certa ine t endance k l a hausse . Alsace 985O-2950 : 
Bourgogne 1850-2000 ; Saaz 3600-3800 ; Nord 900-S50 

Ohleorés. — Cote d u syndicat des fabricants 119 
p o u r l e d i sponib le rendu Lil le ; 109 pour l a récol­
t e de 1996 .Peu d'offres e t p e u d'acheteurs . 

Sur l e m a r c h é be lge il n 'y a pas de g r a n d chan­
g e m e n t On tra i te sur le base de 94fr. tant pour 
l e disponible que j o u r le l ivrable. 

Pai l la et foin. — On cote l e fo in de pra ir i e 380: 
trèf le 380 ; luzerne environ 400 ; pai l le de blé e n 
bottes 150-155 ; en bal les 160 disponible Somme ; 
pai l le d 'avo ine 140. 

Légumes ssc», — Toujours m ê m e m a r a s m e ; l in­
g o t s 250 e t f lageolets 155. 

Grains» oléagineuse*. — Grande fermeté d e l a 
g r a i n e d e l in , vers 166 départ : colzas épuisés ; 
n o m i n a l e m e n t 970 fr. 

Huile*. — l e m a r c h é p lus soutenu 
Huile de l in d* Bombay. — 20 k 95 fr. de ma­

jorat ion sur les l ins c la irs . 

67o"f , r , *n'us . 0 * , t " " , " l r " * * %n4m- ~ D i s o < » i n l e . 
^ u t n d s ' s a v o t » . f r s l s s s g s «t re .kt* . _ «76 tr . 

• u l f industriel 43* i,'s. — 550 fr 
S u n aux ers t sa* . — 660 Tr. 

« J Ï Ï , , n £ " , , T ? , u * r , , u ^ - , ~ « " « h é en très bonne 

M Ï £ X < 1 . \ , P * T S Î ' S W "•' • Ruflsque Lesieur extra-
i?.*°HS_îî?iKii b l a n , c * ' S 5 •' ffrtsSancs loo. Le tout 
• S o i . ? S n i b i e ^ ° ? p r a n «manquent. Tourteaux de 
snals 10e ; feed d e m a i s 104 ; far ine d e m a t s pri­
m a , 107. v 

Tourteaux engrais . — o n . cote les colzas d e s 
« ?h S", *>»»«&?« «s, fr. départ sur l e pr intemps 
• 'J . ' r 5 r l c m «• * 1 / s %• « tr. l ranco . 

? „ w * î * *?. « • " • s , — v <*r l a cote officielle. 
Sulfata d'>mmonlaqu*> 90/91 %. — Soutenu • 

d e m a n d e act ive. On cote le disponible 159 : i r e 
5 2 l n i * t n e _ S T r t l 149. l s tout s a n s tare n i escompta 

4 de m a l 11440 A, l i s V ; JuiUet-août 117J0 V ; 
4 derniers 199 A, 122.96 V. 

Clôture. — Mars us, avril 1S, 4 de mal 145.», 
juillet-août 117.95, 4 derniers 199. 

Malgré les fluctuations du ohange 11 ce traite 
quelques affaires dans la plupart des comparti­
ments. 

MARCHÉ LIBRE 
Saur» du dUeenih l* eenatat* par M» courtier* 

— s r s » e n t é s d* la s o u r i * d u o e m s i e r c s de Lille 
' B lé indigène , 75 kUos, 155 fr. rendu Ltlle ou 

parité ; avo ines blanches-Jaunes, 108 fr. rendu 
Lille o n par i t é : mai s P lata , 106.50 dél ivré Dun-
kerque ; o r g e Algérie-Tunisie, 88 fr. délivré Dun-
k e r a u e ; n i trate de soude 16 tr . délivré Dunkerque 
ttullo de l in 435 fr. départ us ine ; tourtea'^x d o 
l i n U S fr . départ usine. 

MARCHÉ DÈS LAINES 
Roubaix, 94 mars . — P a s d'affaires enregistrées 

b l er . On cote : Janvier 51 ; février M .50 ; mars 
1>2 ; avri l 5S.50 ; m a l 63 ; Juin 53 ; Juillet 53 ; 
s o n t 53 : septembre 53. vendeur 53 ; octobre 53 ; 
novembre 53 ; décembre 63. 

Les^cutTS d e p a y s se malnt i en-
quant a u x 

dér>art Nord 
Ouïr» brut», 

n'Pl "xnx m e m e » . cotat ions très cievéés , v 

cuirs é trangers l 'ascension des c h a n g e s en traduit 
Jes cours e n n o u v e l l e hausse pour l 'acheteur ttan-

„ ,? . U , J , •"•"•"«fvuré». — Les prix sont très soute­
n u s d a n s l e çutr e n cronte e t le m o u v e m e n t d'af­
fa ires normal ; en sulrs lissés, 1a plupart des pro­
duc teurs ont modif ié sensiblement leur tarif on 
h a u s s e au d é b u t de cet te semaine . La tension des 
c h a n g e s , qui a sa répercussion Immédiate sur les 
a c h a t s de l a tanner ie et l 'augmentat ion d u prix 
des mat ières tannantes , sont les principales causes 
de cet te nouvel le modif icat ion des cours 

Dans presque toutes les catégories et surtout 
e n dépoui l l e mince , la d e m a n d e est d e beaucoun 
supérieure a u x stocks disponibles . 

Pour tros Jardins 
EXIGEZ LE! 

GRAINES 
.. COQ HâBDI 
Pi t i l t r t t tt FlfBrs, i 31* 1» sa»' 

vous ssrsz assuras d'uns 

RÉCOLTE j — U H 
Usai 

PARIS 
«f. MONTAGNE 

Ktprismnttun 
mOHS-EM-BARŒUL (NmrJ) 

Bourse d'affrètement de Béthnae 
• C A M U S DES 22 ET 23 MARS 

Heuil ie . — Noy&tes-Godault-AnzLn, 7.25. 980 t.; 
Eleu-LaPecq, 25.50. 280 t. ; Elou-Courrv 96 40., 2S0 
t. ; Eleu-Roubaix . 8.75, 970 t. ; Eleu-Parts, La Va­
lette 98 40. 980 t. ; Eleu-Gennevil l iers. 95.40, 280 t . ; 
fUeu-Montereau. 30 40. 280 t ; Eleu-Denain. 8 40. 
960 t. ; Beuvry-Coulogne. 10. 150-160 t. ; Marles-
Fresnes ou Escautpont, 8.75. 980 t. ; Maries-Caiais 
v i l l e qua i s diver*. 8. 980 t. ; Bruay-Calais divers. 
B, 980 t- : Marles-Gayant. 6, 280 t. : Marles^i^ber-

À temps nouveau. 
Sang nouveau. 

Lors des changements 
de saison, la cure des 

PILULES PINK 
est particulièrement salu­
taire aux personnes ané­
miées, affaiblies ou qui, 
durant l'hiver, ont été 
éprouvées par quelque 
gros rhume ou mauvaise 
grippe. 

Les PILULES PINK 
sont un régénérateur du 
sang et des forces ner­
veuses particulièrement 

actif, un puissant rénova­
teur des forces. 

En vente dan* toute* les phar­
macies et au dépôt : Ph"' P. Barrer 
i 3 . rue Ballu. Paris (9*). F r . 4 , 5o 
la boite, fr. 14 les 6 boites, plus fr. 
0 .60 de timbre-taxe par boîte. 

•rues, i, 980 t. ; B r u a y - W a . n e t o n on env irons . 9, 
980 t. ; Bruay-Marijuette. 6.25. 'JS0 t. : Bruay-Autoy 
625 . 280 t. ; Bruay-Nanterre, 2E.7S, 275 t ; Bruay-
Itoubaix quai Dunkerque, s. 280t. ; Bruay-Tour-
c o t n g B lanc Seau, 7.90, 980 t. ; Marels-Ham, ta . 
«80 t. ; Marles-Hondsrtioote. 13. 65 t. ; NoyeHes-
rKKJault-Auby, 4. 2*0 t. ; Noyelle*-G-od»ult-Origny 
Ste-Benolte, 1150. 280 t. ; Noyel les-Oodault-Biaons 
St-Vaast 6, 280 t. : Maries-Vieux-Condé r ivage . 
S.50, 980 t . ; Beuvry-aMrquette, 6.75, 280 t. ; Beu-
vry-Roulcrs , 13. 170 t. ; Bruay-Par i s environs , 97. 
256 t. : Bruav-Wattei l . 10 90 t. : Beuvry-Aulw. 
fc50. 260 t. ; Marles-T.ayaht. 6, 980 t . ; Maries 
A u b v . bassin JoinviUe, 5.50. 980 t. : Marles-
Hondschoote . Cerfs, 11.75, 106 t. ; Rruay-minker-
fpie, v i l le ou bassins. 7.75 e t 7.85, 280 t. ; Bruay-
Ll l le ou Roubaix . 7 25. '2S0 t . ; Maries-Eperlecquer 
10. 100 t. ; Bruay-talaLs divers . 9.2b, 160 t. 

C a m i o n n a g e - D é m é n a g e m e n t s 
E . D E R O N C Q û Cie 

G a r e S t - S a u v e u r . Tél. L0S-87.4X 

MARCHÉ RÉGLEMENTÉ 
COURS COMMERCIAUX DE LA BOURSE 

DE LILLE 
A v s l n s blanche ou Jaune 47/45 po ids nature l 

(Douai o u pari té . Les 100 ki los nets , comptant sans 
escompte . 

Première, cote. — Mars 106 95 A ; avri l 110.95 A. 
111 V : mai-Juin 110.50 A, M1.60 V ; Juillet-août 
109.50 A. 110.50 V. 

Dernière cote. — Mars 10950 A ; a/vru 110S0 A, 
111.50 V ; mal - ju in 111 A, 19 -V ; Juillet-août 111 V. 

Clôture. — Mars ioe.75. avr i l l i a . mai- juin 111.50. 
Juillet-août 110.75. 

Bl« 77/75 pqids nature l Douai o u parité . Les 
too kilos nets, comptant sans escompte. 

Première cote — Mars 154.50 A •. avr i l 15550 
A : mal - lujn 157 A : jul l let-aont 154 A. 

Dernière cote. — Mars 156.50 A ; avri l 158 A i 
mal - ju in 158 A, 151 V ; juil let août 156 A. 

Clôture — Mars 156.75 ; avr i l 158.96 ; mal-Juin 
160 ; jui l let -août 156.25. 

SSal» Jaune P l a t a , m a g a s i n Dunkercnie.. LBs 
ion kilos bruts l o g é s comptant sans esroimpte 
• Première cote. — Mars 103 A ; avri l UM A • 
Juillet-août 105.50 A, 107 V : 4 d e Juillet 106.50 A-
S de inUlet ÎOS A. 109.50 v . 

Dernière cote — Mars 108.50 A ; avril 106 A. 
«07 V ; Julllet-a"ût 105.75 A. 107 V ; 4 de Juillet 
S06.75 A ; 6 de Juillet 108 A. 108 V. 

Clôture. — Mars 104. avri l foé. jui l let -août 106.50 
* de Juillet 107. 6 de juil let 108 50. 

Orge Algérle-Tunlste. m a g a s i n Dunkerque. Les 
ÎO1) ki los nets , comptant sans escompte. 
, - f t m i iéra. .cote , ^ . Mars 67.75 j t „ i Avril 98.50 A , 
JW.25 V : mal-Juin 06 A ; 4 de m a l 99.50 A : 

tm*e^"temm —•— —•• =— 
Cote. r Mars "S* 95 j t : avri l 96 • • » . « 

vnâi-JuTri 99 A. loi V : 4 de m a i 100 A ; 4 der­
n iers 99 50 A ; 101.50 V. 

Clôture. — Mars 0R.5O avril aa.TS mal - lu ln 100 
4 <le m a l 100.25, 4 derniers 100.50. 

Ni trate de soude 95 % m a g a s i n Dunkenrue l e s 
100 ki los bruts logés , comptant sans esermpte. 

Première co te . — Mars 164.50 A ; avri l 163 A -
Vnai 162 A. 165 V ; Juin 162 A : Juillet 162 25 A ' 

Dernière cote . — Mars 164 50 F e t A : avri l 
163.50 A. 164 V ; m a i 165 V ; Juin 162.50 A • 
lu l l l è t 162.50 A. 

Clôture. — Mars 164 50. afrrll «63.75, m a l 164 75 
Juin 169.75, fuiUet 162.76. 

Muli* de Un départ Nord. P a s d e C a l a l * . G -K 
l e s 100 kilos nets , fû t s prêtée, comptant s a n s 
escompte . 

Première cote . — Mars 435 N : avril 435 R • 
stial-Juln 442.50 V : 4 de mat 442.50 V ; 4 derniers 
427.50 A. 

Dernière cote. — Mars 435 N : avr i l 435 N • 
mai- juin 442.50 V : 4 de m a i 437.50 V ; 4 derniers 
495 A. 

Clôture. — Mars 435. a,vrll 435, mai Jum 440 
4 d e mal 435. 4 derniers 427.50. 

Tourteaux de l in départ Nord, Pas-de-Calais 
Seine-inférieure, G.-R. En vrac, comptafit sans 
escompte 

Première cote. — Mars ne V ; avril 118 V • 
t de mal 118 V ; Juillet-août u s V ; t derniers 

Bourse de Lille du 2 4 Mars 1 9 2 6 
0 H « R B 0 M H « e S 8 

AZM 
. Pert 

Anicbe 
Anxln 
Bétbune 

. M» 
• non Un 

B r u s / 
» tt» 

Csxvln 
Cl a r è n e s . . . . . . . 
Co» Trières 
Crespin 
DOUTfreS 
Escarpeîls 
FMnes 
Frankenholz . . . 
Gouy-Servins. . 
Ltms 

. 10» 
U s vin 

* e. de 30 act 
L.l|*ny 
Maries 70 % 
Nord d ' A l s t s . . . 
Ostricourt 
Sarre sne 
Sarre nouv 
Thivenoel lss . . 
Vendln 
Vir-oigns. . ^ j . . . 
.l.ztiry» • • • «*» •* «* 

565 
2586 
1064 
1085 
3785 
363 
701 
676 
Î501 

819 
3MI 
630 
26f> 
885 

1652 

32* 

76 75 
8 if** 

7.M 
415 25 
328 

I125 
1272 
1191 
??4 
187 
510 

565 . . 

îô.w !! 
1080 . . 
3785 . . 

364 . . 
702 . . 

Ï50Ô '.'. 
25« . . 
812 . . 
369 . . 
626 . . 
857 . . 
885 50 

1671 . . 

326 

275 
KCtO 
750 
416 
340 

1129 
1272 

221 
186 
512 , 

PETROLES 

— M a i s US N : avr i l l i s N 

M A R C H É S D E S COTONS 
LE HAVRE LTVERPOOL NEW-YORK 

Prix e n francs a u x 50 kilos. Prix en pence S l a l ivre ang la i se Pr ix s a dents à l a l ivre angla ise 

Rrse. 
CISt. 

— 
€73 
t7« 
t>74 
670 
h7i) 
6>9 
£68 
f57 
657 
657 
657 
657 

O u * . 

450" 

676 
. e*o 

677 
b77 
676 
675 
674 
663 
6>3 
861 
«as 
663 

c i s t . 

3000 

675 
6 U 
(ni 
671 
670 
669 
6-iS 
t5< 
« 8 
668 
658 
(58 

Vente* 
Dispouible 

Courant 
Avril 
Mal 
Juin 

Jui l le t 
Août 

Septembre 
Octobre 

Novembre 
Décembre 

Janvier 
Mars 

6 55 
8 47 
6.47 
6.41 
9.38 
9.SU 
V.il 
9.15 
9.03 
6.03 

4000 

8.50 

9.48 

9.32 

9.09 

8.96 

8.46 
9.40 
6.40 
8.34 
9.31 
9 . ï l 
8.13 
9.07 
8.^5 
8.95 
8.S4 
8.93 

ts.v* 
18.64 
18.90 
18.13 
17.98 
17.56 
17.50 
17.30 
17.80 
17.16 

18.67 

•CM 

lîTst 

17.19 

MARCHÉ DU 94 MARS 1926. S . LEBLONO-ROUBAIX. 

O s t t r o w s C a p . 
» S C S . . 
s Par*. 

Fia. Pétroles . . 
Fr -Polonaise . . 

» Part. 
G r s b o w n l k s — 
Ind Po logne . . 
Karpatb.es 

i Part. 

e . •>. 

552 
;.'87 
749 
363 50 
37S 

IMS 
i o 5 
21fi 
ISS 

1525 

552 . . 
285 . . 
740 . . 
360 . . 
384 . . 

1505 . . 
166 . . 
220 . . 
155 25 

1550 . . 

PETROLES 

Lille-Bonn ord 
* > prier. 

Mllano 
Monte-Carlo 
Omn. Pét. Nord 

> Part. 
Omnium N.-E.. 
Potok 
Pétr Premier 
Raff Pét. Nord. 
Sl lva-Plen* . . . 

» Part. 
Wankowa 

» Part. 

705 . 
1265 .. 
157 25 

3H .. 
525 .. 
1800 .. 
290 .. 
305 .. 
331 
608 .. 
17S .. 

1606 .. 
359 .. 
180 .. 

VAL BIVERSES C F . |C. d.J. 

701 
:26s> 
160 
311 50 
521 
1800 
287 
305 
319 
610 
175 

1508 
372 
181 

MCTALLURO.IE 

B l a n c - M i s B e r o n 
A c i é r i e s F r a n c e 

» P a r t . . 
Aeie»'*" L o n j r w y 
A c i é r i e s N o r d . . 
S a m b r . e t M e u s f 
E t a b l i s » , jurbe l . 
C i . d e F r a n c e . 
N i o s l s s 

» P a r t . . . 
R t a M l s s . C a l l . 
D e l s t t r . - K r o n a r * 
D e n s l n - A n z l n . . 
E s c a u t C a p i t a l . 
E s c a u t J ç m l s s . . 
Ffves-r . l iTé 
N o r d s* E s t . . . 
M a t F r - B e l g e 
S e n e l l e - M a u b . . 
P o a t - a - M o u s s o n 
I r u m o n t 

» P a r t . 

188 V 
26;i . . 
162 50 
740 . 
223 . 

1»78 . 
223 . 
176 . 
52» 
380 . 

AlO . 
817 . 

U 0 7 ., 
"8«5 

6*8 j) 
13-M ., 
249 , 
MO 
957 . 

1035 
255 . , 

1051 . . 

191 5 
263 . 
163 . 
740 . 
230 50 

107U . . 
222 . . 
178 . . 
f.21 . . 
377 . . 
410 . . 
811 . . 

1405 . . 
860 . . 

2 5 0 - . . 
925 
'.loti . . 

102» . . 
251 50 

1061 . . 

VAL. DIVERSES 

Artésienne 
Béttrunoise 
El. et G. du Nd. 

• Part. 
Enerr. El. N Fr 

e. P. 

717 50 
1-J4 SU 
2S-2 5 

56:») . . 
305 . . 

0. d. I. 

717 50 
195 .. 
292 .. 
5V)0 .. 
305 .. 

C o m p p ' I . l n l e r . . 
j C z e n s t o c h e v l e n 
Cot S t - Q u e n t i n 
C o l l f u e M i e g . 
O» I n d . T e x t . . . 

> J c e 
E t a b l . A g a c h e . 
T t b e r g - h i e n 

• Par. 
• 1/5 P a r t 

F i l . F i l e t d e F r 
F i l â t " " d u » N o r d 
Clna*» B o u l o n n . 
C u n « « H a u b 
Cim» 1 F r a n ç a i s 

» J o u i s s 
C l m e n s s O r i g n v 

• P a r t 
i - p r t w - G o b a i n . 
T t u h l m a n n e x - c 
K a l i - S - T h é r è s , 
E n g r a i s N o v o . . 
Gl . v e r r e s s p . . . 
G l a c e s A n . a n c . 

» n o u v 
H e y r i s s a s n o 

r » iv» < 
Gr. H ô t e l s F r 
C r é d i t d u N o r d 
O b i D é c e n . 192< 
B o n s l u T t t * J 
a — « - HFM 

» (**) tt«3 
S> 1984 

OW1 H o u i l l è r e * 
• (*•) 

Ot>llg. L e n s 

Cr.*Nat. 1919.".'.'. 
• 1920 
s 1 9 2 1 . . . 
• 1 9 2 2 . . . 
» 1922 (t»1 
• 1 9 2 3 . . 
a 1923 (2« 
a 1 8 2 4 . . 

935 
1 5 » 

410 
4570 
1790 
1400 
705 
549 

2080 
420 
435 . . 
999 
6 M 
t39 

3700 
3290' 
2751 
6.520 
3460 

421 
3U90 
sas 
too 

i 5 0 0 

i î l 5 

m 
1015 
610 

940 . . 
t540 _ ; 
*10 . . 

4550 ^ 
1775 . . 
1375 . . 

705 „ 
55« . 

2065 . 
420 . 
435 . 
999 . 
665 . . 
230 . . 

3680 . . 
3288 . . 
2745 . . 
1380 . . 
3455 . . 
415 . . 

3090 . . 
590 . . 
151 . . 
300 . . 

1090 '.'. 

165 '.' 
I0JJB . . 

445 . . 
443 . . 
369 . . 
3d0 . . 
394 . . 
400 . . 
323 . . 
• i l . . 
414 50 
475 . . 
442 . . 
362 . . 
379 . . 
384 . . 

BOURSE DE PARIS du 24 Mars 1926 
Rente* Rransal» 

• % perpétuel. . 
I % sjnort iss . . . 
8 1/2% amortis 

4% îois-iaïa... 
4 % 1917 
4 % 1 0 1 8 . . . . . . . . 

• %!»£» 
« • t l B x O . . . ; - . . 
B o n s « % 1 9 2 2 . . 

» 1 9 2 3 . . 
s iaat> 
s tau 

47 . . 
Cl 96 

5o 40 , 
45 lir\ 
45 8 5 
74 20 
63 70 

474 . . 
437 . . 
436 50 

Rente» Français 

Crédit National 
1919 
i s e o . . . . . . . . . . . . 
9 0 

1982 f é v 
1922 j u i l l e t . . . 
1923 l a n v . . . . . 
1923 j u i n 
1 9 x 4 . . . . a * * * » . 

» . 6oclété Marsell. 
437 . . Ilde Crédit, s. lib. 

327 . . 
337 50 
415 . . 
472 . . 
442 . . 
365 50 
378 . . 
379 . . 

La tendance généra le d u m a r c h é est encore 
b ien a lourdie et m a l g r é la hausse vra iment im-
jportante des devises é trangères , l e m a r c h é n en-
reffistre aucune plus value appréciable 

L a l ivre A 138.25 et le do l lar à 28.64. 
T,es Rentes Françaises se ressentent du mala i se 

généra l et f léchissent un peu. Il e n est de même 
pour nos g r a n d s Etabl issements de crédit, l a Ban-
q u e de Par i s a 1295 et l e Crédit Lyonnai s S 1533. 

Après un début soutenu, l e Rio s'alourdit pour 
terminer au même cours qu'hier A 5910. 

Les .Nitrates se redressent a 9180. 
Les Mines sont e u mei l l eure posture. La Central 

a t i n l n g se reprend à 9375. l es G-oldtftelds stat ion-
maires S 181 et H u a n c h a c a S 987 e t Randmhie 
à 401. 

La De Beers bien tenue S 9160. 
Reprise d e s tonds russes. 
Les o t tomans sont sons g r a n d changement , le 

S % S 92.20 e t l e 5 % A 70.50. 
Les pét io les sont un peu a lourd i s .cependant la 

•Rayai D u t c b a 46500 e t l a Phe l l sont résistantes . 

0 * Si lva a 175 et la Mexiran FAgle S 189 sont ré­
trogrades, Dahrova A 561 et, î v t r o f m a à 1335. 

Les caonu houtières sont irreguliéres . La P a d a n s 
S 1755. Terres Rouges à 12J6. Maiacca à «27. e t 
Caoutchouc A 518-

Les valeurs <lo sucre sont part icul ièrement re­
cherchées , la Say est s tat ionnaire , e t les Sucre­
r ies d 'Egypte A 1113. 

Les charbonnages sont ca lmes . 
Baxta mieux tenue a 230. 

L'INFORMATEUR FINANCIER. 

NERVEUX ! 
L e s n o m b r e u x E p i l e p t i q u e s e t N e r v e u x 
g u é r i s p a r l e T o n i q u e N e r v e u x K o n i g 
c o n s e i l l e n t c e p r é c i e u x e t b i e n f a i s a n t 
r e m è d e a u x a u t r e s p e r s o n n e s . Gratis : 
B r o c h u r e par L a b o r a t o i r e s L O G E A I S . 
24 . Hue de S i l l y , B o u l o g n e - s / 5 e i n e ( p . i ' 

VENTE TOUTES PHARIACIES 

LE CHANGE 
PARIS 94. — Clôture — Sur Tondre» 13S 4S ; 

New-York 28.67 Belgique 114.90 ; A l l emagne 
685 ; E p a g n e 404.625 . Hol lande 1148 ; Ital ie 115 ; 
rNos-vège 615 ; Po logne 362 ; P r a g u e 85.40 ; Bon-
m a n i e 11.90 ; Seroie 50.50 ; Suéde 771 ; fiuisas 
653 ; Vienne 406. Autres p a y s incoté». 

Imprimerie du fleuetl d» *isv* 
'y^ } 186 bis. Rue de Parts. LtUa 
mruf\ 

Le itérant ' timlle UBKT. 

FEL'lLLErON DU 25 NL»-KS 1926. — N' 75 

aiaWir® 

Quand el le eut fini, e l le t a p a aea petetaa 
Irtaifis l'une contne l'autne e t s 'écr ia : 

— Oh ! c o m m e ce la v o u s va. b ien t Vt>xm 
é t f e jolie, m a d a m e ! Q u e v o u s etea jolie 1 
auss i jolie onie m a m a n ! . . . 

Viv iane ne nesista pae a l a ciirioalié de 
• a v o i r ce qu'éiait oette m a m a n que Mite Ol­
g a para i ssa i t a i m e r ei fort, car s o n n o m re­
venai t «ane c e s s e A i r l e s l èvres de l a fillette. 

Elle n e ee fit p a s prier e t raconta que 
M m e Bai&Uikeii\ aaaez souffrante e t éprou­
v é e par 1e v o y a g e , n e quittart point nsnté-
rieur d e s a <*arabre. c'était pour cesa que 
Mlle Olga, sortait seule a v e c sort mstatutrice 
s a n s être acootswagnee d * s a mèro qui <for-

ninaine n e m\ qintiait p a s 
Viviane e e «entait Biipteeeauijrss*» outre 

irseaure p a r c e n o m de BasStiket, que -vienait 
de prononcer l a fillette. 

Btait-ce donc la fille d e c e comte BasiMcpr. 
qui l'Avait a i m é e et pour lequel Germaine 
éprouvais u n e ai profonde ay^f**"** 2 "»_ 

La marqui se n e put e'etTJSJôcha'' da le 

^ M w * » T p l r e n e •*»ppelie-it p a s Bori» t 
dit-eile a la rixi42nonne créature. 

CtAa-oi ouvra ' 

— 'Non dit-elle a u bout ô » quelque» se ­
condes , c est m o n onc le qui e s t 'Boris, papa 
s e n o m m e Serge. 

Alors, a v e c un certain orgueil elle par la 
d e cet oncle qu'elle adorait e t qui le lui ren­
dait, de s o n père, d e t o u s l e s siensi. 

Pendant u n e heure el le ravi t d e s o n joli 
babil le duc de L y e s e e et V i v i a n e ; e l le volti­
geait c o m m e u n papfllon autour d'eux, al­
lant s a n s c e s s e chercher d e s fleurs qu'elle 
para i s sa t a imer beaucoup, e n attachant a 
la boutonnière de M. de Lyeâse , couvrant 
Viv iane d e baiser* a v e c oette souplesse câ­
l ine et atfectueuae dont l a s S l a v e s ont l e 
secret . 

Elle était tout à Fait fairulharisée a v e c la 
TTSBsrquBse e t Godefroy, quand l'institutrice 
rwvmt ; u n éc lat da r ire d'Olga l'accueiUit 
tout d'abord. 

— V o u s ê tes aHée m e chercher b ien loin. 
Sonda, lui dit-eUe et j 'étais tout près . Avez-
v o u s e u beaucoup d e ipeino pour m e <3ecm> 
vr ir ? 

— Aucune. 
—Comment , asiaune ? demanda l a fillet­

te stupéfait» : Qu'avez-taous donc fait ? 
— Je m e s u i s asatse là-haut BUT l e bout 

d'un rocher ; pus» c o m m e je voua a i aperçue 
rarnaeeer «tes ( leurs A cô té d e m a d a m e , et 
que je ne voua a i p a s perdue de v u e u n 
seul matant, j 'é ta is tranquaTJe, n'ayant peur 
que d 'une chose , q u e v o u s f imsaiez par en­
n u y e r m a d a m e . 

— Oh ! p o u r ce la n o n ! s 'écria spontané­
m e n t l'enfant. 

. P u i s tout a c o u p s e retournant v e r s la 
, marquise : 
; — K'eet-ce p a s m a d a m e , dït-eHe, que je n e 
j v o u s ai p a s fat iguée ? 

— Certainement non, a u contraire, atur-
I m a \ i v s a n e d a RJJS» -*n I r a i t , s s ç h a p t é o d e 

— Et v o u s m e permeUrez de revenir ? 
' — A v e c liouheur, a u s s i s o u v e n t q u e v o u s 
l e voudrez. 

— T o u s l e s jours, a lors T... 
— Oh ! mademoise l l e ! fit l ' institutrice soir 

Un ton d e reproche, v o u e ê t e s indiscrète ; 
d'ailleurs, nous n e pourrons p a s toujours 
n o u s promener , il faudra u n peu travail ler 
e t lire auss i . 

— Eh bien ! n o u s «porterons n o s l i v r e s ici, 
e t je travaillerai bien ntteux qu'a l a m a i s o n . 

V o u s voudrez b ien dites , m a d a m e ? 
Ei « a * un g e s t e saxlrmaitif d e ia marquise , 

l 'enfant ajouta : 
— Alors c'est c o n v e n u , j e v iendrai t o u s 

l e s jours. 
El le e m b r a s s a l a m a r q u i s e et le d u c d e 

L y e s s e a v e c une bonne gra.ee. empressée et 
charmante qui t e s remiuaV'tous l e s deux . 

O n eût dit tant elle é ta i t c a r e s s a n t e et 
tfamlilière qu'elle l e s ava i t toujours connus . 

Quand elle d e s c e n d i t - l e s pentes de la 
m o n t a g n e e n d o n n a n t l a m a i n a Sonia, elle 
e e retourna a p lus i eurs reprises , e n v o y a n t 
d e s ba i sers à Godefroy e t a Vivàane. 

Bientôt s a pet i te s i lhouette a m i n c i s e t 
grac ieuse disparut d a n s l e s m é a n d r e s du 
chemin . . 

— l a nôtre aurait c e t âge , soupira Gode-
frrjry sur un ton de profond chagrin. 

Viv iane trassailiit. 
l a -vparo le d u duo d e (Lyesse venai t d e 

ran7joher a tout un m o n d e p e n s é e s et d e 
réf lexions dan» lesquel les la jeune f e m m e 
.paraissait p longée depuis l e départ d e l a 
pet i te Russe . 

le l endemain Mlle Olga était s u r (a monta ­
g n e , b ien a v a n t l'heure a laquelle, la. veil le , 
l a fillette avai t rencontré s e s nouveaux amaB. 

Oeuix-oi n'étaient p a s arrivés. 

assoiffée d e c e qu'elle désirait , a ins i qu'elle 
l'était, Olga répétait s a n s c e s s e : 

— Pourquoi n e sont- i l s p a s la. ? Aaraierrt-
i ls oublié leur p r o m e s s e ?... C'est très mal , 
Sonia, n'est-ce p a s . 

— Ils ont peut-être e o u n obstac le ou une 
ocou-paUbon qui l e s a e m p ê c h é s de venir. 

— M a m a n dit qu'on n e doit jamais , m a i e 
j a m a i s m a n q u e r à s a parole, quelque c h o s e 
qu'il arrive . 

Ils. sont peut-être m a l a d e » 
— V o u s croyez ? 

— C'est poss ible ; le m o n s i e u r était fort 
p a i e n t chauiflfait s e s m e m b r e s a u soleil com-

petnaonne dont l e s iforces sont usées , 
ez-vous èeur n o m ? 

du tout. Pourquoi m e faitea-vous 
cette quest ion .mademoise l le ? 

— Parce que n o u s irions chez eux savo ir 
queUe es t la c a u s e qui l e s a e m p ê c h é s d e 
venir . 

— Ce serait u n e tndkcréitson. 
— Pourquoi î 
— On ne va que chez les personnes avec 

qui on es t e n resaUons o u qui voua invitent 
a les visiter. 

— Qui a ordonné c e l a T 
— L e e convent ion» sKwanJes. 
— C'est très bête. 
— Quelques fois, m a i s o n s'y soumet tout 

d e m ê m e s o u s pe ine d e p a s s e r pour d e s 
g e n s mal é l evés . 

Olga h a u s s a l e s épaules e t courut ver» le 
sent ier où s o n oreil le dél icate croyai t avoir 
perçu u n léger bruit. 

C'était e n t>ffet Baptiste qui vena i t A l a 
place de s e s maîtres . ' 

A la v u e d e l a pet i te fille A e e dir igea v e r s 

— Mademoiseae serait-el le Mile Olga Ba-
siUfce/f ? derrsanda-t-il à ren ient . 
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bien en l'ace de s e s g r a n d s y e u x éve i l lées . 
Que voulez-vous ? 

— Dire à mademoise l l e que les personnes 
qu'elle a rencontrées bien- ne viendront p a s 
aujourd^iui s u r l a m o n t a g n e . 

— Pourquoi t 
—» M. l e duc est souffrant. 
— Qu'est-ce qu'il a ?... 
— M. le duc a éprouivé de T a n d s c h a ­

gr ins qui ont ébranlé s a santé . 
— Et je n e p e u x p a s a l ler chez e u x l e s 

voir, puisqu'ils sont m e s a m i s ? 
— Je n e le sa i s pas . Je l e demanderai à 

M m e la marquise e t je «pense bien qu'e¥e 
s e r a e n c h a n t é e d e vo ir mademoise l l e . 

— Allons-y tout d e suite. 
— Mademoisel le . . . Mademoisel le . . . dit So­

nia, effrayée de ce caprice ; v o u s n e pouvez 
atler a ins i chez d e s p e r s o n n e s que v o u e ne 
connai s sez p a s , je v o u s l'ai déjà dit. 

— Pu i sque c e sont m e s a m i s , répéta^t-ell J 
a v e c un regard qui devenait de p lue e n plus 
impérieû* . 

— N'importe. D'ailleutrs une petite fille d e 
votre Age n e fait p e e de v i s i tes s a n s ta per-
rraesàon de s a mère , e t m a d a m e n e sa i t rsen. 

— Je lui dirai. Voua s a v e z b ien que m a ­
m a n e s t très corrsplaisante et qu'eaé fait 
tout c e que je veux . 

— Eh b i e n c'est cela, n o u s lui demande­
rons l'autorisation. Ayez l a pat ience d'at­
tendre u n peu . 

— D'autant plu», dit Baptiste, que M. le 
duc, qui voulait ven ir aujourd'hui, a déclaré 
qu'il viendrait certa inement demain , a tout 
prix. * 

— Et s'il ne peut p a s sortir ? 
— Je viendrai chercher mademoise l le ici 

pour i a conduire à l a m a i s o n . 
— B ien s û r t 

B i e n eâr. 

L a fillette p o u s s a u n profond soupir e t 
a l la s 'asseoir toute r ê v e u s e à côté de Sonia. 

Tout à coup, elle s e l e v a et, courant après 
Baptiste , qui s'en allait e n disant qu'il n'a­
vait jamais v u une si genti l le petite fille 
d e s a v ie , elle lui remit u n gros bouquet d e 
fleurs s a u v a g e s mamass'ées p a r elle sur la 
montagne . 

— J'avais fait c e bouquet pour la dame 
que j'aie vue hier, dit-elle a u v ieux servi­
teur, puisque je n'ai pas, ,pu le lui donner 
moi -même, remet tezJe lui d e m a part, <-t 
dites-lui-lui qu'il m e tarde beaucoup, oh 1 
m a i s beaucoup de la revoir. 

Ces v ingt -quatre h e u r e s furent mortelle' 
m e n t l ongues pour la fillette. 

Toute la mat inée el le tourmenta Sonia 
pour sortir, lui répétant A toute seconde : 

— 11 fait trop beau aujourd'hui pour qu'on 
res te dedans ; m e s a m i s doivent être là-
haut au mil ieu d e s herbes qui sentent bon. 

Afin d e la faire res ter tranquille, l'institu­
trice fut obl igée de lui dire : 

— Vous s a v e z bien, mademoisel le Oïpa. 
que Madame est contrariée quand elle vous 
voit désérer si v i v e m e n t les choses . Si elle 
«avait que v o u s m e tourmentes ainsi pour 
v o u s rendre auprès de c e s pea isonnesqua 
v o u s ne c o n n a i s s e t pas , a i e v o u s empêche­
rait certa inement d y aller. 

Enfin, ' v e r s d e u x heures , on vêtit M u e 
Olga- de s o n manteau de drap ffris. on ooiffa 
s e s blonds c h e v e u x d e ce loquet de v e l o u r s 
noir qui lui aSlHJt s i bien, et Sonia, lui don­
nant la main , la conduisit vers cetto bien­
heureuse col l ine dpnt elle rêvait depuis la 
veiHe. 

Arrivée e n haut du sentier l 'enfant exâ 
s'était échappée en avant battit d e » mains-

L e e deux é trangers étaient a s s i s Cou à' 
côte de JXutre, ^ e n d r o i t où eBe tes a s n i l 
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